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LYS-LEZ-LANNOY 
Une fillette a été grièvement 
bletsée par une automobile 

Vn grave accident t'est produit jcuat 
matin, à Lys-lez-Lannoy, au lieu dit « La 
Justice », à proximité du bureau de l'octroi. 

Une jeune fillette qui traversait la rue 
Iules-Guesde pour se rendre chez le boulan
ger, a, du fait 'de son imprudence, été tam
ponnée par une voiture automobile. Relevée 
avec une fracture du crâne, la malheureuse 

Ah, fti *—rj 

Ne faites pas comme Diogène ! 
Diogéne cherchait on nomme... avec une 

lanterne l Hélas I combien aujourd'hui ont 
encore des lanternes... Je veux dire de pré
historiques bougies, de fumeuses et dange
reuses lampes a essence I 

... Alors rue des lampes électriques de mé
nage sont si commodes 1 Surtout, si vous pre
nez soin d'exiger — impitoyablement — une 
pile Wonder, dont les composants rigoureu
sement purs vous donnent l'assurance d'un 
éclairage intense, pratique ...et durable 1 
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Le pointillé Indique la marche suivie par 
l'enfant. — Le rectangle noir représente le 
véhicule meurtrier. - Le rectangle hachure 
est un t ramway en stationnement ; derrière 
lu i , une voiture automobile et une moto-
oyolette sont arrêtées. 

victime a été transportée dans un* clinique, 
A Tourcuinq. ou elle resta fort longtemps 
dans le coma. 

A l'heure où nous écrivons, son étal est 
encore très grave et inspire les plus grandes 
inquiétudes. 

Cet accident, survenu en un jour comme 
celui de l'An a fortement mis en ~émo{,le 
quartier populeux de la Justice. 

POUR CHERCHER UNE COQUILLE 
Jeudi matin vers 11 heures, la petite Jeanine 

Deroubaix, âgée de ueiif ans, fille d'un indus
triel, demeurant l i l , rue Jules-Guesde. A Lys-

lez-Lannoy, fut priée de se rendre chez le 
boulanger installé de l'autre côté de la rue, 
pour y faire l'achat d'une coquille. 

Insouciante et joyeuse, comme on l'est a 
son âge, elle partit de chez elle en courant, 
pour être plus vite do retour. Elle avança 
quelques mètres sur le trottoir et voulut tra
verser la chaussée. A ce moment, un tram
way se dirigeant vers Roubaix stationnait 
justement devant elle. L'arrêt du véhicule 
avait provoqué également celui d'un automo
biliste et d'un motocycliste. 

L'IRREPARABLE 
La petite fille, au lieu d'attendre sagement 

que tous ces véhicules soient passés, voulut 
traverser immédiatement. Elle se, faufila de
vant l'automobile en stationnement et passa 
derrière le tramway. 

A cet instant, malheureusement, un auto
mobiliste, M. Marcel Bourghelle, , receveur 
buraliste, domicilié 1, rue de Roubaix, a Lan-
noy, venant de Roubaix, se dirigeait vers Lvs. 
Il roulait à une allure modérée, tenait par
faitement sa droite et avait ralenti pour fran
chir le carrefour de la Justice. 

La petite Jeanine Deroubaix, surprise par 
l'arrivée imprévue de cette voiture, hésita, au 
lieu de passer directement ou de rester en 
place. Elle se décida enfin, mais trop rSrd. 
a franchir la chaussée avant que l'auto n'ait 
continué son chemin. 

Le conducteur, en voyant son geste, freina 
énergiquement, arrêta sa voiture sur une dis
tance minime, mais il était pourtant trop 
tard : la fillette avait été happée par le garde-
boue avant gauche et projetée violemment 
sur le pavé. 

LES SECOURS 
Aussitôt, l'automobiliste descendit de su 

voiture, ramassa la blessée et la porta dans 
ses bras à un café voisin, où elle reçut les 
premiers soins de M. le docteur Richir. Celui-
ci, après l'avoir longuement examinée, disi 
gnostiqua une fracture du crâne et la fit 
conduire Immédiatement a la clinique de M 
le docteur Decherf, rue des Ursulines, a Tour
coing. I.a victime portait en outre des contu
sions et des plaies sur tout le corps ; elie_est 
restée longtemps dans le coma et totfOait 
prévoir une issue fatale. s 

L'enquête a été menée par la gendarmerie. 
La responsabilité du chauffeur semble dé
gagée. 

NOUVEL AN TRAGIQUE A UNSELIES 
Un motocycliste vint s'écraser le crâne contre un 

pylône s sa femme fut blessée grièvement 
Désemparé le motocyliste escalada la bor

dure du trottoir, roula encore environ quinze 
mètres et rencontra le pylône." * 

UN 0 H 0 0 EFFROYABLE 
Le choc dut être effroyable, car l'avant de 

la moto fut littéralement aplati, la roue, la 
fourche de direction, les rayons ne sont plus 
qu'un amas de ferraille, le phare a été réduit 
en galette. 

La base du pylône qui est pourtant solide
ment construit fut sérieusement abimée et 
les barreaux de fer. en sont tordus. 

Premier janvier c'est le jour des voeux et 
parmi ceux à formuler il en est un qui 
revient Souvent: bonne santé. Combien sont 
vains ces souhaits que rithis prononçons, à 
peine sont-ils faits qu'une destinée cruelle
ment ironique vient les défaire en un instant. 

C'est en faisant des visites du jour de l'an 
que ce jeune motocycliste lillois, dgé de 
« ans, qui trouva une mort affreuse, à la
quelle n'échappe que de justesse sa femme qui 
t'accompagnait. 

Ironie de la destinée, après des souhaits 
loyeux, un peu de bouc sur la routé, une glis-
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AU GUI, L'AN NEUF ! 
19:W a vécu et le jeune 1931, son successeur, 

entre en scène. Sous quels auspices T Bien 
malin qui le dira. 

Que s'est-il passe dan* > notre petit coint • 
en l'année écoulée 1 Beaucoup de choses, des 
bonnes et des moins lionnes. 

Nous avons vu le ralentissement des affai
res et une grève considérable qui nécessita un 
Important déploiement de forces militaires et 
policières. 

lie, anniversaires ont été célébrés : le 150* 
des usines Lonhiois et Lorthiois-Leurent; le 
60» des Francs-Archers; le 40» des Gais-Pin-
tWMUl; le. 'M* de la Clique Scolaire. 

La ville de Tourcoing a exposé à l'Exposi
tion internationale de Liège des maquettes de 
ses œuvres sociales et a obtenu un grand 
prix. 

L'Harmonie Municipale a triomphé au Ha
vre: les Orphéonistes Crik^Sicks • en Alger •, 
à l'occasion du Centenaire de l'annexion de 
l'Algérie au domaine colonial français. 

Nous avons eu a déplorer des morts : M. le 
docteur Gustave Dron, sénateur du Nord, 
maire de Tourcoing, dont la grande figure 
sera perpétuée par une statue qui sera érigée 
A Tourcoing; M. Maurice Du puis, directeur 
du Théâtre municipal; Charles Wattlne. 
l'âme de la société des Crlck-Siks; Lombart, 
chevalier de la Légion d'honneur, président 
honoraire de la Caisse d'Epargne; Llboire-
Grunrt. de l'administration des Hospices: 
Cardon, conseiller municipal. Alfred Desp'an-
•uos, le grand peintre tourquennois. Mgr Le-
elereq. ancien doyen de Saint-Christophe .. ; 
MM! Germain Bonté, Docteur Bertrand, Des-
carpentrles. Desurmont-Duvllller, le capitaine 
des douane» Rollin. Bruneel. ont été décorés 
de la Légion dhonneur: MM Charles l.eman, 
Arnould et Decottlgnies. de la médaille mili
taire. 

La médaille de la Reconnaissance française 
a été décernée à MM. Barros (des Brassards 
Rouges et Déportés Civils) et Demory. 

Dan« les ordres étrangers, M le consul 
Louis Thaune a remis la croix de chevalier 
de l'ordre rovai de Leopolrt I» h M. E Masu-
rel-Baratte. président des Médaillés cru Tra
vail; celle de la Couronne de Belgique ô M. 
V'andamme * 

M. Jules Jolre a été nommé président de la 
Chambre de Commerce de Tourcoing: M. 
Inghels élu maire en remplacement de M. 
Dron. 

Toutes les sociétés prospèrent brillamment 
et 1930 a vu naîtra l'Harmopie des Amicales 
laïques. 

Plusieurs visites industrielles ont eu lieu : 
celles des officiers de iT>oi« de guerre aux 
Francs et â Roncq, celle de ta Société Indus 
trielle de Lille aux usines Coupleux frères. 
Une grande Journée colombophile a amené le 
elorieux colonol Reynai dans nos murs. 

Enfin, Mme veuve Dupuis a été nommée 
directrice de noire Théâtre. R. P. 

DES MALFAITEURS CAMBRIOLENT 
UNE MAISON ET TENTENT 

DE PÉNÉTRER DANS UNE DEUXIÈME 
Les malfaiteurs mettent A profit les nuits 

de fête, comme ils le font des cohues et des 
accidents, des sinistres. 

Dans la nuit du ai au 1er janvier. Tan cam
briolage a eu lieu rue Auber, dans des con
ditions encore mal déterminés. Voici d'ail
leurs les résultats de notre enquête : 

OU A N » LES CHATS SONT PARTIS. . . 

M. et Mme Joseph Fressart, employé, ont 
leur logement M, rue Auber, a Tourcoing. 
A l'occasion des fêtes de Kow et du Jour Je 
l'An. Ils partirent en vacances à ^miens 
(Somme), dans la famille de leur fils qm ha
bite cette ville. Us étaient absents depuis trois 
semaines environ. 

Dr. dans le courant de la nuit du 31 décem
bre au 1er Janvier, on ignore vers quelle 
heure, des cambrioleurs rendirent visite au 
!>l de la rue Auber, sachant â n'en pas douter 
que 1rs profu leinires étaient absents et ne 
craignant pas d'être surpris. Probablement â 
l'aide d'un ciseau ou d'une barre de fer, les 
malfaiteurs fracturèrent la porte d'accès du 
rez-de-chaussée et pénétrèrent de la sorte dans 
la cuisine. Tous les meubles turent éventrés, 
ouverts, ridés et leur contenu éparpillé sur le 
parquet et abandonne là. Les clés avaient été 
laissées sur la plupart des meubles. 

Sans doute, leur butin fut-il maigre, car Ils 
décidèrent de continuer par plus fort. 

ILS TOMBENT SUR UN BEC... 
Sortis par le côté lardln, les voleurs s'atta

quèrent alors par derrière . la maison de 
M. Jules Masset. représentant et portant le 
n° S!» de la même rue. , 

Là. lis eurent moins de chance. Ils tentè
rent sans succès, après avoir ouvert la vé
randa, de forcer par de fortes pesées les por-
ies de la cuisine et de l'arrière-cuisine, qui 
résistèrent aux assauts. 

L'ENQUETE 
Etonnés de voir la porte fracturée, des voi

sins avertirent la police. 
M. Gabtllaud, commissaire du 3e arrondis

sement (Croix Ronge) ouvrit aussitôt une en
quête. 

Tant que les propriétaires — qui sont pré
venus — rie seront pas là. on ne peut savoir 
ce que les voleur» on» emporté. 

Les enquêteurs on» relevé des trace» de pe
sées' sur les portes du n< t», des empreintes 
digitales sur une bouteille et deux verres lais
sés sur ia table de la cuisine du n° 91 et des 
traces de semelles en caoutchouc dans le Jar-
-iptlt 9tqUI3S SJJJ3A 880 SU 9DU9S9Jd V I UIP 

La lieu d« l'acoiien». un témoin montre du doigt ou I* motocycliste vint S'écraser contrô le pylône 
marqué d'uni x . — Cn *,;daillon l'Infortunée vlstlmo, M. Coorioi vermeerch. 

Le conducteur de l'autocar M. Louis Dhoop 
qui avait été le témoin de la scène arrivait 
aussitôt sur les lieux. M. Vermeerch gisait, le 
crâne ouvert, sa femme était étendue sans 
connaissance. M. Dhoop prit la décision d'em
mener les blessés a l'hospice de Linselles. 

Le docteur tiodin appelé à leur chevet ne 
pin, que constater le défoncenient du crâne 
dont était victime le mari qui expirait bientôt. 
Mme Vermeerch était attende d'une fracture 
de la cuisse, de contusions â la face avec 
fêlure probable du frontal. 

L'ENQUETE 
Aussitôt après l'accident une première en

quête fut menée par M. Blondeau, garde de 
Linselles. 

L'enquêet fut reprise par lui hier malin de 
concert avec le brigadier Henocq et le' gen
darme Wattel de la brigade d'Halluin. 

M. Descamps, maire de Linselles se rendit 
à l'hôpital au chevet de la blessée dont le 
pore, M. Delabyer, demeurant 13, rue W'agrcm 
X Lille, avait été avisé. 

La Jeune femme dont l'état n'inspire pas 
d'inquiétudes ignorait encore le sort de son 
mari. Elle ne se rappelle rien de l'accident, 
au moment où la moto doubla l'autobus elle 
lut aspergée d'eau et de boue, après... elle ne 
sait plus. 

Dans le couarnt de l'après-midi, une voitulre 
d'ambulance vint la chercher à l'hospice de 
Linselles d'où elle fut transportée à l'hôpital 
de la charité à Lille. 

Les parents de M. Vermeerch, qui habitent 
Adjnkerque (Belgique) furent prévenus par 
l'intermédiaire ds> .la mairie de Linselles. 

L'accident a provoqué dans Linselles une 
vive émollon et la nouvelle en fut longuement 
commentée hier. 

A. B. 

iadc et contre un poteau un crâne se brise 
• bonne aunee, bonne santé... » c'est mainte
nant un cadavre qui est étendu là ! 

UN PERMIS DEPUIS CINQ JOURS 1 
II n'y a que pru de temps que Georges Ver

meerch avait pu réaliser un rêve qu'il cares
sait «Vpuis longtemps avoir une moto. 

Ce n'est qu'au début de décembre, en effet. 
qu'il put s'offrir la machine qu'il désirait, ce 
n'est que le 27 décembre qu'il obtint son per
mis de conduire I 

Le malheureux qui n'avait même pas encore 
signé sa carte rose n'aura pas eu le temps à 
s'en servir. 

Jeudi, il partait joveux de cher lui. 31, rue 
Paul-Lafargue, à Lille, pour faire des visites 
du jour de l'an. Sur la selle arrière de sa 
machine, il emmenait sa femme. 

On décida de rendre visite à un oncle qui 
habite Linselles, M. Cronibez, un jardinier. 

En moto c'est, si vite fait. M malgré le temps 
pluvieux on se mit en route. 

LACCIDENT 
Le couple venait do s'engager sur la petite 

route qui serpente entre Le Mont et Linselles, 
un peu au delà du Blanc-Bois. En cet en
droit, le pavé n'est pas bien large, les sinuo
sités de la route fréquentes, le trottoir de 
droite est jalonné de pylônes métalliques qui 
supportent Ils lignes de' haute tension. 

Un autobus linsellois de l'E.L.R.T. -était de
vant le motocycliste 

Jugeant saris doute qu'il pouvait doubler, 
Georges Vermeerch fonça à gauche dans le 
bas côté boueux. 

Le gros véhicule fut dépassé assez aisé
ment, mats lorsqu'il voulut redresser sa ma
chine pour regagner la chaussée pavée, le 
motocycliste fit une terrible embardée qyi. le 
mena jusqu'à la droite de la route. 

quer que les malfaiteurs étalent au moin9 
deux. 

C'est ce que l'enquête ne lardera pas â 
établir. 

R. P. 

L'ÉLECTION DE LA REINE 
DE LA COUTURE 

Nous avonjs rendu compta de ia fêle 
d'hiver, organisée par nlnicn To'.irqui'ti-
noise, la Clique scolaire et l'Amical du 

sujet, je crois devoir vous rappeler que l'arrêté 
préfectoral du 23 décembre l'i37 a fixé a 30 km. 
a l'heure, la vftvsse .les véhicules pesant en 
charge moins «le 3 000 kilos dans la traversée 
des agglomérations et k 10 km. a l'heure, celle 
des véhicules pesant en charge plu, fie 3.000 k. 

» J<» vous serais en conséquence obligé de vou
loir bien donner, aux «cents placés sons votre 
autorité, toutes instructions nécessaires. • 

FAP1ÏRIENCE DE M MIVOHE 
A L'ETABLISSEMENT DES BAINS 

1,'Ailministralion municipale ayant fait Ins-
laller 4 l'élablissement municipal des bains un 
appareil de récupération des suies pour atté
nuer les fumées, s'est rendue sur place hier, a 
15 heures, pour expériences. 

Etaient présents : M .Inghels. maire ; MM. 
Debooi-gher et Vandemarlière. adjoints : Neuven. 
directeur des travaux ; Delnnclez, secrétaire 
particulier du maire de Mouscron : Beulqtie. dl-
recleur de l'établissement des bains et Juslin 
Ingénieur des Arts el Manufactures. 

Les résullais ont été nettement concluants, 
ils ont prouvé une réduction de la durée •dos 
fumées de 100 % et une diminution d'opacité de 
00 JL 

L Administration municipale va se mettre In
cessamment en rapport avec In Chambre de 
Commerce et les industriels de noire ville pour 
les inviler à assister â de nouvelles démonstra
tions. 

ItlIlLrOTIH Ql F. 
Conformément au règlement, la niblinthéqne 

Populaire sera fermée jusqu'au 17 janvier In-
Chis. 

D'autre pfirt, la Bibllolhèqiie rommiinale sera 
.'ermée du 1er au 5 janvier inclus. 

Personnel .le la Police Municipal." de Tour-
coisxn aux Etabusaenteauj du Freaooy. 

Au cours du la lèléi cul lieu 1'eleç.tiw 
.l'un." reine do la couture. 
J i o u s donnions aujourd'hui la phôto^n-
phie de la gracieuse élue Mlle AÔnès Van-
• ienbon. entourée de ses demoiselles d'hon
neur • Mlles Alice Plcts et Adrionnc Va:i-
(.cnbon. 

Ses nouveaux posles S. N. H., -ses 
pièces détachées avec schéma pour construire 
soi-même. — Dépnnnage 

TRANSFORMATIONS DE IMJSTES 
de toutes marques. 

LA CIRCILATION 
On nous communique la copie d'une circulai

re de M. le Préfet du Nord en date du 30 dé
cembre 103O adressée è.M. le Maire de Tour
coing et que nous reproduisons ci-dessous : 

• A la suite des accidenls de la urculalion 
dont la fréquence el la gravilé onl. â juste liUe. 
ému l'opjmon publique, le Conseil général du 
Nord a. ou cours de sa dernière session lonnulé 
a nouveau que le Code de la Boule soil stricte
ment appliqué el a insisté avec force pour que 
les services de police poursuivent énergique
ment les infractions. 

» A maimes reprises, j ai attiré toute voire 
attention sur l intérêt qui s'attache à la stricte 
observation, par tous Tes usagers de la roule, 
de la réglementation en vigueur mnfs cependant 
trop nombreux encore sont les accidents. 

• L'accroissement de la eireulat'on dans la 
départemcnl du Nord comme plus que Jamais 
A ions le respect du Code de la Boula, il y va 
de l'inlérêl de tous les usagers .c'esl-â-dire de 
la sécurité publique elle-même. 

> Il est donc indispensable qu'une surveillan
ce particulièrement active soil constamment 
exercée el que les lejracltou» soient poursuivies^ 
avec la plus grande fermelé. 

. I a réglementation de la vitesse des vêhi-, 
cules automobiles a particulièrement retenu l'at
tention de l'Assemblée .«Vartcnientale. A «^ 

...ET APRES... 
un petit verre de Ohorry-Branoly que vous au
rez fait économiquement vous-même avec un 
flacon d'Extrait Végétal Noirot. - 1 «r. .7S. -
En vente PIV"; Dmg1»». Herb"*. Alimentation. 

£OMh.ATTANTS REPL'niyffAIXS — Samedi S 
Janvier, permanence à ia Maison des Amicales .1e 
1S à ig h , paiement .-oiisatlons et demandes di
verses. 

AMICALE DES RETRAITES MUNICIPAUX. -
Réunion lundi S janvier, a 19 n. au siège des 
Amicales, 57,. rue du Haze. 

Un trouble-fête 
Un gentil ténor amateur se désolait do ne 

pouvoir chanter a la tête prochaine, k cause 
d'un rhume. Mais les comprimés de Bioncodyl 
arrêtent la toux en quelques heures, lugulenl 
un rhume en trois jours et débarrassent de ce 
trouble-fête. Tou'es pharmacies et Phie Doublet 
et O. l. rue Faidherbe. a Lille : Phie Bartier. 
4 ArmenUères . Phie Bourdon. A Avesnes . Phie 
Crornbei. a Cambrai Phie Kerfyser. a Dunlter-
que : Phie Lemaitre, à Douai . Phie Lévy. à 
Vnlenciennes ; Phie Deluzeide. à Lens. 

ETAT CrVIL 
Naissances. — Marie Vidrequln. rue Masséna; 

Anne-Marie Tiquet. rue des Piuts, cour Catteau, 
2 : André Delournay rue de Moscou, 61 : Jean-
nine Vervaeke. rue d'Anor, 10 ; Raymond Rous
sel, rue National. 122 ; Arthur Descamp, rue Na
tionale. f22 : Jean Martinovszky. nie Clinquet, 
<97 : Robert Vandewaltyne. rue Nationale. 122. 

IltICOTS de LAYETTE, CADEALX 
l-'IIATIItES DE LA IlEDOITE. IIOI BAIX 
Décès. — Adolphe Dekuvssche. Tl ans. s. p., 

veuf Marie Dervckere. rue Phalempias 75 . Her-
inance farelte. 75 ans, s. p., veuve Charles 
Blunqunrt. rue Virolois. 138 lytounrd Dujardin. 
83 ans. s. p. veuf Zélie Deswaiière. rue Belle-
Vue. 5ô : F.rnosl D'Hellemme. 00 ans. célibataire 
rue Nntionnle 1!S : Gisèle Vnnhes«che G- mois, 
rue Wmoç Chnemieet. ÏÏ3 Phtlom^ne l.cfelivre. 
RI ans. 5. o . veuve Dolphin Dirtholt, rue Na
tionale, 122 : Maria Timmerman. 82 ans. soi-
cneuse. épouse Henri Leners. rue Nationale. 122. 

A la Jupe Elégante 
2 2 , Rue Neuve, 2 2 • ROUBAIX 

ROBES et MANTEAUX 
Création chaque semaine de» dernière» nouveauté» de Pari» 

MAISON 0 1 OONFIANOE - IMMENSE CHOIX 

HALLUIN 
IVRESSE. REBELLION, COUPS. - La veille 

de l'An, vers 22 heures, un ouvrier blanchis
seur. Auguste Hoedt, 4G ans. demeurant au 
numéro 23 cité Barbare, se présentait ù la 
Buvette Vanhorltte-Ghem. rue de la Lys. au 
Col bras. 

Pour payer sa consommation celui-ci don
na k la tenancière du café un billet, de 5 fr. 

Complètement pris de boisson, Hoedt pré
tendit avoir donné un billet de 50 francs. 

Une discussion s'ensuivit. • 
Des douaniers en [patrouille intervinrent et 

furent mal reçus par l'ivrogne qui était de
venu furieux. On qut le conduire au poste 
de police où il passa la nuit du Nouvel An 
puis celle du 1er auj2 janvier. 

Interrogé par M. Prévost, commtssalre de 
police Hoedt reconnu qu'il était en état 
d'ivresse. 

C'est à n'y pas croire 
L'effet des comprimés Dozières est tel que 

c'est a n'y pas croire. Laxatif doux et éner
gique, il agir>*ficacement sans fatiguer au
cun organe parcu qu'exclusivement à base 
de rhamnus et de plantes. Toutes pharm. : 
la gde boîte, 6 fr. 75, ou au Laboratoire Dozlè-
rps. Mombard (Cote-d'Or). — Dépôts : Grande 
Pharm. de France, 1. rue Faidherbe, à Lille; 
Pharm. Bourdon. 35, Grand'Place, a Avesnes. 

MOUVAUX 
UN OUVRIER FAIT UNE CHUTE 
ET SE FRACTURE LE CRANE 

l'n manoeuvre employé au* étar.liss.'niPM's 
Planckaort, hriquorfes. 27. rue du Congo k Mou-
vaux, M Dcronini*. rue dw Art» k FkmtoaJx, 
était occupé .1 transporter des Bcsaues sur une 
brouette. A chaque voyage il devait passer -ur 
une planche qui avaH été jelée au-dessus d'iri 
ravin Son travail se poursuivait normalement 
quand vers 11 h., de pas.s;w^ sur la plamh? 
celle-ci se rompit' rt l'ouvrier lomhi lourdeui. ht 
M fond du ravin. 

Dans s.i eiiul.'. il se fractur-i le cràn-\ Relevé 
Inanimé le malheureux, après tiwiir reçu I <s 
pre.mi.Ts s ins de M. le dxlrur DuronlombHr, 
fut transporté vers midi A l'In'.pitat de la Frater
nité où on craint une issue fatale. 

Spectacles et Concerts 
A ROUBA'X 

A LILLE 
A U J O U R D H U I S A M E D I 

Crand Théâtre. — Relâche. — Dimanche t Jan
vier • La TraTtata . en matinée à ts h : La 
Peau .le chacun • ; cn soirée » 90 h. (création) 

Théâtre Sébaitopol. — - l e s Saltimbanques . . Bu ; 

rtinti ts h. is. Rideau 19 . 4S. \ 
«ihambr» — tu h. 30 Trois jeunes filles nues. 
Famina. — permanent 10 h. 30 à IV h solrea à 

10 h. 30. i. de l'Infanterie. 
variétés. — ?o li. 30. Maison spéciale J l». du mstln. 

Etablissement B E U D A E R T 
S, Itue du Faunoiirf|-de-ltiNiluiix. I, LUXE 

Dimnnrltc cl i ôics.iilt A \n BAL A partir de 15 h. 

MOlULILItS.. SiriiKS de style et cuir. TAPIS 
MAROC el MODERNES, points noués. Ï5 % an 
dessous du cours. 1)1 ( Hit \ I ION 

MAKS. 48. rue Molle TOURCOING 

COMPTOIR ÎOURQUENNOB 
D'OUTILLAGE 

195, Rue de Menln, 196 
TOURCOING 

(ouvert le dimanche) 
Tout l'outillage -:- -> 4» 

Toute la quincaillerie -> 
Et des prix •:• -:- -;. •<• 

H I P P O D R O M E T H E A T R C 
r'AI'ST, par la troupe de Gand, Jeudi s janvier. 

I..1 loc i tui i est ouverte dés «e matin, chei Jubé, 
rue de la Oare. pour la représentai ion de Jeudi 
prochain qui sera donnée avec une brillanle dis
tribution MM. Perret, de l'Opéra ; Couesart. Lan-
gier el Mme 'Frédéric. 

CINEMA FLORIMOND 
58, Rue Bernard, Roubaix 

Programme du 3 au 8 Janvier : LE GENTIL
HOMME DES BAS FONDS, -laild drame M > 
parties Sathé-Gaumont, Actuald .s nouvelle» du 
monde ént er - UNE IDYLLE SOUS LES CROIX 
DU SUD. omedie d'avehlures en 6 parties ; t 
Comique en ï parties. 

La .semaine prochaine, au programme : LES 
DEUX unrHELINES. 

A TOUrtCOING 

THEATRE MUNICIPAL 
• LA VEUVE JOYEUSE » 

voilà une des meilleures — ou des moins 
mauvaises - du répertoire viennois. Sur un 
livret alerte, de Robert de de Kleis et Cailla-
vet Franz Lehar, a brodé une musique qui. 
pour être une éternelle valse n eu a pas moins 
quelques motifs charmants. 

L'intrigue, très ordinaire, «e déroule à I am
bassade dune bvpothètique Varsovie, royau
me de fanta.sie située quelque part entre 
l'Adriatique et la Volga, les Carpathes et les 
Balkans ! un pays en tous cas où l'on porte 
de fort agréables costumes et où les temmes 
sont fort jolies, ce qui console de bien des 
pauvretés. , , 

M Glno (Danllo), est mieux dans les rôles 
graves. Il a cependant Incarné un prieur no
ceur avec un grand sens de la mesureiqua-
lilé que nous retrouvons chez M.i SainfHPo-
poff), qui a la science du geste exact. M. Re-
nardy il'igg'. est plein d'esprit et d une agréa
ble fa.nta sie. 

M. l.anet iContançon), bien que son rôle 
soil un peu effacé, est charmant. Son duo du 
deuxième acte 3vec la Jolie Lucettc Uariel 
,'Nadla) rut vigoureusement, applaudi et avec 
juste raison. Nous revoyons toujours avec 
plaisir ces deux artistes ensemble. 

Mlle Le Dantec (la Veuve) est une belle 
veuve, agréable à contempler et A écouter. La 
diction est toujours a surveiller dans le grave. 
L'artiste est bonne, très bonne comédienne^, 
et son petit accent américain lui seyait k t»r 

vir, de même que son ravissant costume... 
marsovien. 

En résumé, excellente représentation dont 
nous félicitons Mme Dupuis. l'avisée directri
ce, sans oublier M. Raymond, régisseur géné
ral. Une place particulière au ballet; Mile 
nina Dalma et ses premières danseuses. Ro-
MM et Uoria, ont été obligées — agréable 
obligation — do recommencer leur brillant 
numéro. 

L'orchestre était dirigé par M. Leclercq, se
cond chef. R. P. 

vw 
>amedi. Mme Aline Dupuis donnera une nou-

\elle renré-enlation des SALTIMBANQUES, 
avec la dist-ibuli-in brillante que nous coapaJa-
sons et une nouvelle atiniction .l'acrnbetes : 
Les FinJI BROS de I Empire de Londres. 

Ditmnehe en mutinée LES CONTES D HOFF 
MANN, avec le concours de MM t'arinl. Bal-
dou< et les artiste? de la troupe s»-deo.laire. 

Le soir reprise de CIBOULETTE 

PONT-DES-PIATS 
9, Hue dn Cl.Knlicr Bavard. Tourcoing 
IscT? TRÊVOR f Mnbel POL'LTON dans 

LES NUITS DE LONDRES 
grand drame des bas-fonds 

<1.-B. WAH.VEP et -WNA-O-NIL SON dans 

APRÈS LA TOURMENTE 
drame de .'» vie moderne 

(.LOItl.C MARIN, comique 
Tous les Dimanches, de 3 h. à 1] h. 

Rai Permanent sou* la direction de M. Brinpier. 

CI.ME-OANCIMC 
Matinée «I Soirée 

V1ARCELLE CHA.NTAL dans 

LE SECRET DU DOCTEUR 
100 % parlant l 

FAIBLESSE HUMAINE 
grand drame ; ' 

LES ACTl AI .ITtft PARLA NT LS 
ATTRACTIONS et DESSINS ANIMES SONORES 

*»*»m»m»m»m»m»m»m»f 

DN SOLDE 

frfttnij| 

AU CHAMPION 
DE LA BAISSE 
64, Rue F osse-aux-Chênes, (M 

ROUBAIX 
Cars A et G K 

I L I T 2 PLACES 

1 SOMMIER FORT 

I M A T t f t i s EXTRA 
I TRAVERSIN 

t DRAPS A JOUR 

1 OOUVERTURE 
• OOUVRE-LIT 

I PR IME 

I» 
289" 

UEI R 850 fr 
SACRIFIES 

t.- TRANSPORT GRATUIT 
Chèque postal 3SS95 

Quelle surprise agréable... 
e^ voyant les prix vraiment avantageux et la 

choix réellement incomparable d'objets pour 
caleaux que possède 

LA POMME D'OR 
,S MAISONS DANS ROUBAIX) 

1S6, Hue Rlanchemaille :: 36 bis, rue de Lnnnojr 
NOM MU, IlIJOliX OU, 'MX. PfcNTII LES 

- : OUI r x i t l R H - < -

Plants de Pommes de terre 
Hitives et tardives. Livraison A domicile, 
reteph. : IU. Oumortier, 123, rue Carnet, à 
WATTRELOS (Laboureur). 

M A C H I N A S A C O U D r t E 
SI votre uia. tune n» m a n n e lias, yu'im-

port» la marque, cunilcr-la au • l'oilu 
debtouillard - : il vous g-aranilra se* réi»a-
railons Vous ne paye/ jamais* <1eux fols. 
Aueni exi-lusir vlvioita. Vluwrou. Elias How, 
Qrliznor Maison île confiance. Jamais un 
client n'a .-o a .payer une pièCâ causée ou 
usée et cela depuis în ans Nombreuses 

occasions Karaniles. vente, écnangn achat, 
N,. I'.IH confondre, la maison ..e vend lias 
de vcl'..« A KOI CHER ."10 bi« nie do Lan-
noy. Roubaix. Tel 'J8-9». Ble» remarquer 
ivn-elgne . AU Poilu débrouillard .. ? 
machines Singer comme neuve» 

AMATEURS T. S. F. 
pour vos installations, réparations 

transformations et dépannages 
Voyez RADIO I.IMV 40. r. Sollérino. ROUBAIX 
<sWklsmAMm ^Êm 

Nos Petites Annonces classées 

SERVANTE SERIEUSE dem»nd*« 
G a g e s : 3 0 0 tz*. 

ts Boulevard Ballon, ROUBAIX soitia 

par semaine se pre-
sentfr de si h » il n. e. de i. n. a » b_. 3. me 
Fldcle-Lehouci TOURCOING. 83.100 

BONNE SERVANTE ISSU? 
écrire ou se présenter » me M 

recherches par Jean* 
bon» l'AgsJ, 

mersi. a . u k . l s . 
•MM 

Tissage mécanique à façon 
A méUers draperia) a céder, conditions avanta-
ireusss. Facilités palem.nt S acquéreur sértsai. 
Ecrire %o Journal aux Initiales F.A.L-S. isiat 

BîiMMITTrPIF Ouvrière* .oopeases sont dansn. 
Dunnr.ic.nir. d e u 41 r^ de Braâfom, a 
•»OUR.COINO. H1l« 
fiN nPMANrtP "ormes Llsseuses. S'adresser «. Un UCmnnut 0 u a i rte DuDtcerqoe, ROCBAgi 

RIDEAUX EN TOUS GENRES 
oiu RoMs. - A lo.xaslon . ' a KlreaAt» ooo> 
*Ronrdon« M %, de Rahai? sur tous nos srtlejss 

s», rue de BUnchero»uV RonBAtx tatM 

pre.mi.Ts
file:///elle
Dunnr.ic.nir

